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LA BASE Dli MESOZOIOUEDli PORTUGAL ET LES PROBLEMES POSES
PAR LA STRATIGRAPHIE Dli TRíAS

Par C. PALAIN ~, Ji DOUBINGER** et M. C. ADLOFF **

RESUME

L’étude détailléede la partie inféricure du Mésozoiquedu Portugalmontre
quele Trias, peut-étreincompletpar la base,ne présentepas de sériecalcaire.
L>mialyse palynologiquede garderde la bordure du soclea mis en évidence
un Trias supérieur (Carnien.Norien-Rhétien)constitué par des dépéts détri-
tiquesterrigénes.L’Hettangien,daté par des faunes et une riche microflore,
est représentépar des argilites et des mamesbariolées et/ou des assises
dolomitiques. Ces données,indispensablespour reconstituerla paléogéogra-
phie du Trias ibérique,montrent que la stratigraphiegagneraen precíslonen
abandonnantla notion de faciés-étageet en favorisantles recherchesdansle
domainepalynologique.

RESUMEN

El estudio detallado del Mesozoicoinferior de Portugal muestraque el
Triásico, quizásincompleto en la base,no presentaseriescalcáreas.El aná-
lisis palinológico de sedimentosdel borde del zócalo ha puestoen evidencia
un Triásico superior (Carniense-Noriense-RCtiCnSC)constituido por depósitos
terrígenos.El Hettangiense,fechadomediantefaunasy una rica microflora,
estárepresentadopor arcillolitas y margasabigarradasy/o capasdolomíticas.
Estoshechos,indispensablespara reconstituir la paleogreografíadel Triásico
ibérico, muestranque la estratigrafíaganaríaen precisión si abandonala
noción de facies-pisosy favorece,al mismo tiempo, las investigacionespali-
nológicas.

ABSTRAcT

The detailedstudyof the early Mesozoicof Portugalsliows thai. the Trias-
sic, perhaps incomplete in its early par., does not present any calcareous
series.The palynologic analysisof sedimentsfrom the edgeof basementpoin-
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ted out an Upper Triassic(Carnian-Norian-Rhetian)constituedby terrigenous
deposits.Ihe Hettangiandatedby faunasand by a rich microflora is represen-
i.ed by argillites and variegatedmarís and/or doloinitie beds.Alí Ihese data
necessaryfor the reconstructionof the palaeogeographyof the iberie Triassic
show thai. si.ratigraphy will becomemore definite if the notion of faeies-éi.age
is leí. aud if the investigations in i.he palynologic ficíd areprometed.

Au Portugal, la basedu Mésozoíque,appelée«Grés de Silves» (CH OFFAT,
1887), affleure d’une par. en bordure du Massif Hespérique,d’autre part au
sein de sériesplus récentes(Fig. 1).

Les premiersaffleurements, dits de bordure, forment des bandesallon-
géesréparties au Nord du Tage, autour de Santiagode Cacemet en Algarve.
Les seconds,d’origine diapirique, consi.ituentdes «valIdes ou aires t honi-
ques>~ (CH OFFAT, 1882) au Nord du Tage. yp

Les dépóts reuges ou bariolésvisibles dansles différentesrégions furent
attribués au Trias (RIBEíí~o ci. NERY DELGADO, 1876), au Trias et it l’Infralias
(Cí-lorFir, 1894, 1903; SOARESDE CARVALI-IO, 1950),au Rhétien(1) et it l’Hettan-
gien (CARRINGTON DA COSTA, 1944; TEIXEIRA, 1948).

LIT u opAcíEs ET LITU OSTRATIGRAPHLE

Dans les aires diapiriques, les donnéesde sondageet les observationsde
terrain permettent de reconnaitre(Fig. 2):

Des lithofaeiés détritiques terrigénes représentésprincipalement par
despélites, desargilites ci. des mames.Ces dépóts,nommés«Mames de Da-
gorda» par P. CHOFFAT (1882), ont livré loealement(site du Moulin de Dagor-
da, prés de Caldas da Rainha)une microflore liasique (DOUBINGER, ADLOFF et
PALAIN, 1970). Des termes plus grossiers, conglomérats et/ou grés, ont été
reconnus en sondage (ZnYszrxvsRí et DE FAnTA, 1971) et en surface (PAI=uN,
1975; Fig. 2).

— Des strates carbonatées,isolées dans des pélites bariolées ou constí-
tuant desniveaux relativementpuissants.Ces derniersqueforment desbuttes
ou cabe9os(d’oú le nom de «série descabeyos»),semblent flotter au-dessus
des dépótsde faciés keuper. Les calcaireset dolomiesrenfermentdesfossiles
an¡mauxdu Lias inféricur.

— Des évaporites.Le sel gemme forme des couchesisolées ou d’épaisses
massespratiquementpures. Les sulfates_de calcium Ini sont- étroiíement
associés.En surface,seul le gypseest visible.

En bordure du socle, les «Grés de Silves» sont surtout représentéspar
des dépóts détritiques terrigénes.Si la conleur rouge est prédominante,elle
peut étre sinon absente, du moins largemení subordonnéesur de grandes
épaisseuí-s(bordure du Nord du Tage). Létude détaillée du terrain montre
que les limites baséessur les eouleursnc peuventétre retenues.

En Algarve (1), la série la plus compléteeomprendde la baseau sommet:

— Des lentilles gréso-conglomératiquespeu épaisses, íeposant sur une

(1) Le Rhétienétant considérécomino appartenani.art Lias.
(1) Pour plus de détails, voir la publication «Age ci. paléogéographiede la base du

Mésozoiquede lAlgarves présentéedans ce volume.
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Fig. 1. Localisation géographique¿a géologiquedes «Grés de Silvas», base du Mésozoique
rortugais. La carta a inontre la répartítion géographiqua,la forme et les dimensíons des
affleuramants. La carie bétablie daprés la carta att 1/1.000.000(1968), situa la série étudiée

dans le contaxta géologiqua du Portugal

surfaced’érosion. Dessusou directemeni.sur le socle existent des pélites ba-
rioléesdanslesquellessont interstrati.fiéesde fines couchesde siltite verteet
de dolomicrite souvent bioturbées. Aucun fossile na permis de dater cet
ensemble.
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tíons de terrain (MonUn de Dagorda, avec interprétatíon stratígraphiquede CI-IOFFAT)

— Des grés it litage oblique, associésou non it des conglomératset
a des argilítes ronges.Ces lithofaciéssurmontentune surfacede discontinuité
qui ravine les dépótspélitiques plus anciensou le soele épimétamorphique.
Cette formation a livré localementdes Esthériesdu Trias supérieur(PALAIN,
1968). Les strates supérieures,intensémentbioturbéessupportent.

— Une série de séquencesforméesde tout ou partie des termessuivants:
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grésavec ou sansstructurede courant,pélite barioléeen couchesd>épaisseur
souvent supérieureau métre, dolomicrite bioturbée.Ce lithofaciés carbonaté
contient une microflore de faciés (Leiosphéres)et localement(selon CnOF-
FAT) des empreintesde Bivaives. Une associationpalynolcgique it affinités
triasiquesa été mise en évidencedaus la moitié intéricure de cette formation
attribuéeau Lias par P. CHOFFAT (1887).

— Un horizon-repére,peu épais mais continu ci. pratiquementtoujours
constitué par une alternancede fines couchesde pélite dolomitique et de
dolomietossilitéreir la base,par des banesmassifsde dolomiesansou ir rares
Mollusques au sommet. Les tossiles,essentiellementdes Lamellibrancheset
des Gastéropodes,permettentde daterce terme de l’Hettangien.

— Des pélites ci. des mames bicolores, localement gypsitéres.Cette for-
mation qul termine les «Grésde Silves>’ est azoíquede sorteque certainsgéo-
logues la placent dans 11-lettangien,dautresdans le Sinémurien.De toute
fa9on, ce faciés keuperest indiscutablementliasique.

Aux environs de Santiagode Cacem, la basede Mésozoiqueest eonstituée
de:

— Conglomératset darénitesriches en élémentslithiques.
— Pélitesrougesou bariolées it raresintercalationsde termesplus gros-

siérementdétritiques.
— Dolomies pratiquement pures, contenant ici et lá une faune du Lias

inféricur.
Les analysespalynologiquesn’ayant donné aucunrésultat, i’essentielde la

sériena pu ¿tredatéeet les corrélationsayeeles sériesvoisinessont délicates.
Les «Grés de Silves>~ affleurant entreAveiro et Tomar (Fig. 1) recouvrent

différents termesde la série cristallophyllienne ci. du Permien inférieur de
faciés red-bed.

Leur étude détaillée permet de reconnaitre(Hg. 3):
— Un terme de base (Al), azoiquc eL de coeleur he-de-vm. Les lithofa-

ciés détritiques terrigénes(conglomérats,arkosesci. grésdivers, pélites) sont
agencésen corpslenticulaireset en séquencespositives.

— Une formation (A2) caractériséepar des stratesplaneset paralléleset
des unités séquentiellesoit prédomine généralementun terme argileux. Ce
lithofaciés tes parfois surmontépar un lit carbonatémulticolore, un lit man-
ganésifére, du gypse ou un niveau it pseudomorphosesde sel geinme (PA-
LAIN, 1975).

Ces deux subdivisionsse succédentnormalernentet si en certainsendroits
le contact entredépóts lenticulaireset stratesplanesest brutal, daus dautres
u y a passageprogressifentre les deux termes. Ces derniers peuventétre
regroupésen une unité (unité A; Hg. 3). La puissancede cetteunité de base,
variable sur de courtesdistances,diminee du Nord veis le Sud et atteint la
valeur zéro it moins dune dizaine de kilométres de l’extrémité méridionale
de la banded’affleurement.

Lunité suivante B débute par des dépóts terrigénes de granulométrie
nettementplus grossiéreque ceux sur lesqucísils reposenten concordance.
La surfacede contactest représentéepar une multitude de surfacesde ravi-
nement.

— Le terme inférieur Bí présentepratiquementpartout les mémesea-
ractéreslithologiqueset stratonomiquesque la basedes «Grésde Silves». Les
rudites ci. arénites sont plus souvent beiges ou blanehátresque rouges, les
lutites sont plus fréquemmcntmulticolores.De la macrofiore et dc la miero-
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flore (tabí. 1; association2) ainsi que quelquesMollusquesont été trouvés
it la partie supérieurede ce termequi peutarteindre300 métresde puissance.

— Des séquencesdétritico-ehimiques ir faune abondante se substituent
brusquement,mais d’une maniéreconcordanteit celles formant le terne Dl.
Les dolomies caraetérisenteette subdivision B2 datée du Lias inféricur par
des Lamellibranehesci. Gastéropodesci. de la mieroflore. Ce terme peu puis-
sant (moins de 10 métres)mais eontinu, forme un cxccllent horizon-repéreet
peut étre considérécomme pratiquementsyncbroneit léchelle régionale.

Une récurrencearénitique, localement gréso-conglomératique,surmonte
unesurfacede discontinuitéde ravinementpeu prononedeeL marquela base
dune troisiéme unité (C).

— Le terme inféricur Cl, peu ¿pais(4-20 métres)ci. de stratificationplane
ou irréguliére, renfermepar place une maerofloredont l’áge, fort discutépar
le passé,nc peut ¿trequ’hettangien.Une mnicroflore (tabí. 1, assoeiation2) y
a égalementété miseen évidence(Fig. 4). Ces dépótsfont place:

— a une série(C2) oú pélites ci. shales,plus raremeníargilites et mames,
prédominent.Ces lithofaciés bariolés(teintesronge, verte et grise) et souvent
assoeiésit de fines passéesdolomitiques et/ou ir empreintesde NaCí, sont
d’áge Lias inférieur (mieroflore: assoeiation3; tabí. 1).

— Les dolomieset calcairesdolomitiques surmontantl’ensembleC2, for-
ment des strates de plus en plus épaissesalors que les lits argileux dimi-
nuent d’importanee.Ce «complexedolornitique>’, subdiviséen «Couchesde
Pereiros» (sommet des «Grés de Silves») et «Couches de Coimbre>’ par
P. CHOFFAT, appartient it la partie inféricure ¿u Lias (MOIJTERDE ci. al., 1971).

LEs DONNEES PALEONTOLOGíQUII5 EF LEUR IMPORTANiDE 5TRATIGRAPHIOUE

Gráce it la faune de Lamellibranehesci. de Gastéropodestrouvée essen-
tiellement dansles rochescarbonatées,1>. CH OtEAr date du Lias inféricur les
dépóts argilo-carbonatésdesaires diapiíiques, le sommet des «Grés de Sil-
ves»,ainsi que la sériedolomitiquc sus-jacentedu Nord du Tage.Cette faune,
eonnuc dans le Lias inférieur d’autrcs cuntides d’Europe, na jamais été
trouvée ayee des Ammonitcs au Portugal. 2. C1-íorrÁT distingue plusieurs
assoeiationsfaunistiqueset attribue ir certainesun irge hettangien,it dautres
un irge sinémurien,tout en notant qu’un nombre élévé despécesprésente
une répartition stratigraphique assez importanw au Portugal. En revanche,
ce géologuerefusedaecréditerla Ihésede It. LOEIIM (1901-1903)selonlaquelle
u serait possiblede reconnaitre [es zonesde ilfetiangien ayee cettc faune.
Personnen’a ensuite contestéláge dc cette aune. La mieroflore est venue
confirmer son áge, mais sanspouvoir apporterde nonvellesprécisions.

Ainsi au Portugal, jI nc fait pas de doui.e que plusieurs formationsprésen-
tant les caraetéresfaciologiquesdu Keupcr, apparticnnenten fait au Lias:
sommetdes«Grésde Silves» de JAlgarve, tcrnteC2 ¿u Nord du Tage,«Mames
de Dagordas(au moins partiellement). En revanche,les d¿póts contenant
la mieroflore du Carnien supéricur-Norien(partie inféricure de A2, bordure
du Nord du Tage) sont riehes en arénites cF reposentsur une série ayant
beaueoupdanalogiesayee le Buntsandstein(Al).

11 est une fois de plus démontréque lanalogie de faciés nc saurait étrc
une méthodede datation.

CeLte pratique a malheureusementété trop souventutilisde de sorte que
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le géologue,actuellementconfronté aux problémesstratigraphiquesdu Trias
de type gcrmanique,doit analyserd’une maniére trés critique tous les élé-
ments dinformation dont il dispose,en particulier ceux dordre paléontolo-
gique. Beaucoupde remarquesseraientir faire sur l’utilisation de ces donnécs
fondamentalesde la chronostratigraphie.Nous nous contenteronsde tirer
quelqueenscignementde lexempleportugais.

Les deux associationsde macroflore découvertesdans les dépóts terri-
génesdu Nord du Tage(A2-(Bl) Cl) sont peu dilférentes l’une de lautre (1)
et se composentd’espécespeu nombreuses—5— ci. peu caractéristiquessur
le plan stratigraphique(seule l’espéeeClathropterís meniscoidesest connue
hors du Portugalet dansle Keuper-Rhétien(2). Ces donnéespaléontologiques
ont été utilisées pour daterdu Rhétiennon seulementles couchesporteuses
mais aussi toute la série gréseuse,soit dc 400 it 500 métres de dépóts. 11
scsi. produit ce que Ion observesouvcntdansles sériescontinentaleset que
souligne partieuliérement bien la phrase empruntéeir L. ci. D. LAURENTJAUX
(1963) (3): «Dans un complexe paléontologiquepauvre ci. uniforme.., la
tendancenaturellede l’interprétation sera dansle scns dune exagérationde
la valeur stratigraphiquedu fossile». Ccci est bien súr éviter ir tout prix
étant donné les conséquencesqui risqucnt den découler(4).

An Portugal, les recherchesde microflore ont été faites sur une assez
grande échelle. C’est ainsi que 150 échantillons prélevésdans les «Grés de
Silves» de la bordure du Nord du Tage furent traités en laboratoire.Seuls
ceux renfermant une concentration importante de spores et de grains de
pollen (1.000 it 5.000 individus par lame) ont été retenus. L’analyse de ces
22 échantillonsa permis de distinguer nettcmenttrois associations(tabí. 1):

— L’association1 se caractérisepar la rareté des spores(une seulees-
péce)ci. la variété (20 espéces)et labondaneedes grains de pollen de Gym-
nospermes.La plupart de ces formes n’apparaissentque dans cetteassocia-
tion.

L’association 2 comprend une grande variété de spores (18 espéces)
représentéespar un petit nombredindidus (6 it 20 pour 100) ci. un fon. pour-
centagede grains de pollen (80 it 94 pour 100) correspondantessentiellement
it 2 espéces:Circulina granulata ci. C. rneycriaua (Fig. 5).

— Dans lassoeiation3, les grains de pollen duneseuleespéce,Classopoleis
classoides,prédominentlargement(95 it 99 pour 100).

Les caraetéresnettement différents de ces 3 associationsont permis une
datation assez précise des eouchesporteuses.En particulier, l’analyse dé-
taillée des 6 éehantillonsdu terme A2 a conduit ir identifier la présencede
Trias supéricur(Carniensupéricur-Norien)dans les «Grés de Silves>’ du Nord
du Tage.

L’association2, d’áge hettangien, a été reconnuedans les 6 échantillons
de lunité E et dans 3 échantillonsde lunité C. Ces échantillons,prélevés
dans une zone d’affleurement assez étendue (environ 100 kilométres) et
dans des faciés variés (Fig. 4) ont livré une associationpalynologique trés

(1) La difFérenceest i.ellement insignifiante que de nombreux géologuesoni. confondo
lune ayee lautre.

(2) Au Portugal, elle estégalementliasiquepuisquetrouvée dans la formation Cl datéc
par la faune ci. la microflore.

(3) A propos du Trias josternent.
(4) Entre autres, de voir une espéceou un groupe de fossiles acquérírun áge quil na

- pas, le conserverparee que présentéau départ comrneun fait sérieoxci. propagétel quel
dans la liti.ératore.
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homogéne.11 résultede ces observationsque le changementde la microflore
des associations2 ci. 3 seffectueindépendammentdes faciés et nc coincide
pas ayee les limites des unités lithologiques B et C (Fig. 4).

La palynologieest done un outil de datationassezprécis lorsqueles échan-
tillons analyséspermettentune analysestatisi.ique.

Dans les séries continentalespauvresen macrofossilesci. en microfaune,
commele sont de puissantsdépóts tríasiquesdEspagneet d’ailleurs, les don-
neesstratigraphiquesqui peuventainsi étre obtenuessont d’autant plus utí-
les qu’elles sont indépendantesdu faciés ci. permei.tent l’établissementde
corrélationsvalables.

o”’
~u ~4eLUsroNs

Létude détaillée de la basedu Mésozoiquedu Portugal montre que:
— Le Trias daté et bordant le socle mésétainest principalementformé

de dépóts détritiques terrigénes.
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Fig. 5. Pourcentagesdes dífftrentesespkesde spores ¿a de pollen dans 14 échantillons

Les nivcaux carbonatésprésententune certaineextensionct plusieurs
formations de faciés kcuper sont datésdu Lías inférieur, tant en bordure du
Massif Hespériqueque dansles aires diapiriques.

— Dimportantesinformations dordrechronostratigraphiqueont été four-
nies par la palynologic, ce qui a permis déviter le piége de la datationpar
analogiede faciés ou basécsur des donnéespaléontologiquesdouteuses.
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